
LE CANARD

graphe que m'apporta un ambassadeur
extraordinaire, et où elle ie priait de
partager sa couronna av"e elle. Muis
comme je n'ai jamais ou de goût pour
la souveraineté, je repoussai,dans led
termes les plus choiris, l'offre do Sa Ma-
jeté.

L'ambassadeur qui m'avait apporté
la lettre avait l'ordre d'attendre man ré-
ponse pour la rapporter ù sa souveraine.
Une seconde lettre, que quelque temps
après je repus de 'impératrice, me con-
vainquit de l'élévation de sion esprit et
de la violaen de sa passion. Sa dernière
maladie, qui la surprit au moment où
- pauvre et tendre femme - elle 'en.
tretenait avec le comte Dolgorouki, ne
doit être attribuée qu'à Ua cruauté en-
vers elle. Je ne Muis pla s quel effet je
produis aux dames, miais je dois dire
que l'impératrice de Russie n'est pas la
meula de sou sexe qui doi haut de son
trône m'avait ofie t sau main.

On a répandu le bruit que le c:tpitai-
ne Phippa n'était pas allé aussi loin vers
le Nord qu'il l'aurait pu : il est de mon
devoir de le défendre sur ce point. .No-
tre batiment était en bon chemin d'at-
teindre le pôle, lorsque je le chargeai
d'une telle quantité de peaux d'ours et
de jambons que C'eut été folie d'es-
sayer d'aller plus loin; nous n'eussions-
pas pu naviguer contre le plus léger
vent contraire, et moins encore contre
les glaçons qui encombrent la mirer à
eette latitude.

le capitaine a depuis déclaré bien
souvent combien il regrettait de ne pas
avoir pris part àcettglorieuse journée,
qu'il avait emphatiquement surnounée
lajournée des peaux d'ours,. l jalou-
se ma gloire, et, cherche par tous les
moyene à la déprécier. Nous nous
sommes souvent querellés à ce sujet, et
aujourd'hui encore ious no sommes pas
dans de très bons termes. Il prétend,
par exempk, qu'il n'y a pas grand id-
rite à avoir trompé lus ours Lu m'affu-
blaut de la peau d'un des leurs, et que
lui serait allé sans masque au milieu
d'eux, et ne s'en serait pas moins fait
passer pour un ours.

Mais c'est là un point trop délicat
pour qu'un homme qui a des préten-
tions à la bonne éducation se risque à
en discuter avec un noble pair d'Au-
terre.

(A continuer.)

-Quel style I quelle élégance ! mais
regardez donc ce Manteau, C'est réel-
lemeat quelque chose de supérieur! En-
troue voir. Voilà ce que l'on entend
dire tous les jours par les passants sur
la rae Ste Catherine au coin de la rue
Amherst. Là le passant est frappé d'ad-
niration à la vue des riches Iburrures

exposées dans les vitrines du grand éta-
blissement de Déroine & Lefrançois.
On trouve là un choix magnifique de
Capots, Manteaux, Circulaires doublés
en fourrures, Casques Manchons Collets
nouveaux, boas, gants, etc., le tout ma-
nufacturd avec goût par des manchonai-
ors d'expérience. On repassa les fourre.
ze à très bas prix.

On demande 25 garçons pour vendre
le CarXnn.

L'homme propose et Dieu dispose.
-Et la femme Y
-10 femme accepte,
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Si vous voulez suIs peilu
Etru élu dépuid.
Tâchez que l'omn vous prenne
Peur une nullité. [boutique

Vous serez à ce prix, aduis dans la
Pourvu toujours que vous ayiez
Du g uilis et que vous payiez

lie tribut à la clique.

Pour assurer l'affaire
Une fois acceptée,
Pendant que l'on confère
Achetez un îomîîté lquentes

Mais ue le payez pas ci phrases élo-
DoinUez votre or aux irafinuenms,
Et servez aux pîolitiqîueur-s

Des libations lrêîgnentes.

Sans craindre la naille
Sachez vas présenter.
S'il faut que la canne Wtille
Tachez d'rn profiter. [crapule

Pour mieux vous assurer l'appui de la
Entourez votu de scélérats,
Gredits à trente six carat-

Et voyous -ans scrupuie.

Des chefs de votre ligue
Servez l'ambition ;
S'ils danscut une gigue
Fournissez la violon. [maîtres

Sachez vous aplatir devant ces petits
A leurs ordres restez soumis,
Dussentils vendre le pays,

Seraient-ils vingt fois traîtres.

Suivez toujours les traces
De ces grands imposteurs;
Dist.ribuez des places
A tous les électeurs. jmesses,

Si l'oe vous élisait. adieu belles pro-
Vous ne reconunitriez pas
Ceux qu'on vous voit, lo chapeau bas,

Combler de politesses.

Laissez régner les autres
Sans trop les jalouser :
Bientôt ces bons apôtres
Vont s'immobiliser. jbonasses

Lorsqu'ils disparuitront, des partisans
Malgré leur niddiocrité,
Devront, par droit d'aceienneté,

S'installer à leur places.

Les bienfaits de la protection.

En a-t-on répandu des flots d'encre
pour vider la question du libre échange
et de la protection I Et cependant nous
ne fomues pas plus avancés qu'au dé.
but, Semblable au tonneat des Danai.

des cette question, si longtemps con- pour lui fournir son personnel domesti-
troversée, ne se vide pas. Il n'y a que que ?
le cerveau des journalistes sérieux .qu Ne savoz-vous pas que l'or est un vil
se vide et cela ne compte pas. Aussitôt métal et qu'il faut à tout prix appren-
que la boîte osseuse l'un écrivain a at- dre au publie à se détacher du biens
teint un degré de dessication qui la de ec monde ? Tout conspire contre le
fait sonner trop creux on trouve facile- prolétaire. Ne voilà-til pas les capi-
ment une autre boule que l'on pompe à taux français qui vent s'en mêler?
sec. Et voilà comment, en l'au de gràce Gardez, gardez votre or. Ce sont des
1881, tandis que le lai s'évertue l richesses du démon que notre peuple
prouver que la protection a augmenté ne devrait pas accepter. Toujours les
la proportion des mariages dans une mêmes ces aristos: toujours à conspi-
proportion très consolante pour les rer contre la plèbe. Autrefois on laffa-
vieilles filles, les journaux libéraux mait, aujourd'hui on veut la gorger jus
persistent à dire que la Providence tri- qu'à ce qu'elle en crève Vade retro !
ehe le parti rouge en nous accordant d'ex Arrière. marchands de protection, or-
cellentes récoltes exprès pour faire croire ganisateurs de erdditfonds scié ou cré-
aux bieldfaits du régime protecteur. Le dit mobile y est I Vous voudriez noua
Ianarl étant à pieu près lu seul journal geter à force de petits soins faire de
impartial du payse est à lui qu&incoube nous des femmelettes, afin de mieux
la trihe de débrouiller la question. Cous- nous dominer plus tard ! Craignez que
nie lu défunt Washingtou nous ne savons le peuple se lève dans sa colère et que
pas mentir. Seulement, nous différons de sa voix alle et sonore, ne vous jette
ce grand homme en ce sens que nous n'a- à la figure ces paroles du poëte :
vons plus notre petite hache. C'est le îVeux-tu t'arr'ter avec ta protee-
père Richaîd qui la. Salut bic» I tion i

Nous constatons une amélioration
constante dans les aFaire's du pays. Le
commerce dos bâtons de tire a doublé. Nous allons entrer sous peu dans la
Le vieux Breton fait d'excellentes aff.- période les dplruttes de blé dinde. Si
res. Le consul de la Grèce a ouvert un nous en croyons nos souvinirs de la vie
magasin, ce qui dénote une recrudes. rurale, il est d'usage qu'un garçon as-
ecence d'activité dans le commerce de sez heureux pour trouver un blé-dinde
cet art cle. Les framboises se sent ven. rouge, embrasse la fille de son choix.
dues nu bon prix à ceux qui avaient de M Tuséqui nous dit qu'il compte par.
l'argent pour on acheter. Plusieurs hô- mi ses connaissances féminines une je-
teliers demandent des employés qui au- lin fille, qu'il embrasse quand cela lui
ront pour mission dose tenir sur le per- paiît, et l'avantage qu'il y a, c'est qn'il
ron munis d'une provision de cure-dents peutse dispenser dela cérémonie de
et de nettoyer leurs molaires pour faire I'élucr'hige.
accroira au publie qu'ils auront dîné.
La main-d'ouvre est tellement rare que L'année dernière à l'exposition on alas servantes ne peuvent plus, trouver exhibé une machine à couver. Nousde domestiques. Les chats se sont mis pprenons que depuis cette époque laen grave et refusent d'organiser une apphie en question a fabriqué inqnouvelle série de Ceucerts sur les toits, mille neuf cent quarante-quatre po
si le publie continue à les payer en na- lets et trois quarts. Ce résultat nous
turc; leur collection de brossas, souliers, parait assez satisfaisant, mais ce quetire boites, etc., étant au grand comn- nous voudrions voir inventer, c'est une

ht.. Les chiffonniers se snt adres au-des
lagner pour ui demander une nouvel- sous de l'âge de onze ans lesquels servi-le Partition dans lsio te la msede raient à la fbrication du pâtés peurnavant ils so serviront de la luusi sae ge des pensions privées.l'avenir pour chanter le grand air inti
tuld : Outeilles guénilles à vendre. Un
chour à grand orchestre vient d'être «Excusez la liberté que je prendiidi.
composé pour l'utilité des gamins qui sait un condamné an s'échappant du
répondent: Parnt ta guBUle ta Vas penitencier de St Vincent de Pau].
1<arfendre /

Pour peu que cela continue, ce sera
le cigare aux lèvres et le chapeau ey- Le jeune Tomy a vu les petits de lalindre sur la tête que les ouvriers mon- chienne de papa ' il y en avait trois, outeront la brique et le mortier pour les en a jeté deux à l'eau et on a gardé leconstructions, mettront le charbon dans plus beau.
les caves et nettoieront le pavé des rues. Le lendemain, on lui annonce laLes déchets jetés par les ouvriers con- naissance de deux petits frères jumaux.tiendront des morecaux tellement eue. Il court les voir et après les avoirculents que les dames de la haute vien- longtemps regardés :dront, suivies de leurs valets de pieds, -Lequel des deux est-ce qu'on vapêcher dans les barils servant de récep- jeter à l'eau?
tacle pour les rebuts, qui, un homard,
qui, une oie, qui, une dinde truffde. Les
joueurs d'orgue de barbarie ne prendront Grand étonnement de Siraudin.
plus de menue monnaie mais no refuse- Depuis sept ans, il donnait régulière-
ront pas des billets de banque de $10. ment dix sous par jour à l'aveuglo qui

Nous demandons grâco pour le pays statiolme devant Brd bant.
que les surplus vont conduire à la rui- Ce soir. il va pour mettre la main A
'e. gies ®pour la population ouvrière son porte-monnaie, quand il ap- rçoit le
qui n'a rien fait pour mériter le châti- mendiant qui le considère.
ment qu'on veut lui infliger -Quoi . s'écrie-t-il.

a Le bien de la fortune est un bien -Eh bien I monsieur 7

périssauble -Vous y voyez donc?
s Quand on b bâtit sur -Depuis deux heures seulement.

[le sable.» -Par quel miracle ?
Voulez-vous mettre la classe ouvri. - "st bien simple, Je suis Jaloux,Vouh's.vus mttrelaQuel rapport?

ère aux prises avec la nécessité de se -- Qu feme avait dusintriguas avec
faire servir lorsque les bras manquent le volsin,

i


